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Au Cambodge 

 Après le bac ? Rappelons que, sur 10 élèves de terminale, 

seuls 5 ont été reçus. 2 vont étudier l’informatique, et 3 filles 

ont fait leur rentrée le 13 février en chimie et biologie à Phnom 
Penh. Un généreux donateur participe aux frais de leur 
logement dans la capitale. Qu’il en soit remercié. 
Les 5 « collés » ont tous refusé le redoublement, ainsi que le 
D.A., diplôme associé, une formation professionnelle en 2 ans. 
Parmi eux, 3 garçons ont décidé d’arrêter les études, 1 autre 

part en comptabilité et la dernière part aider sa tante. 
L’AER avec les parrains fait ce qu’elle peut pour aider et 
conseiller ces enfants, mais ils décident seuls de leur avenir… 

3 jeunes étudiants français viennent d’arriver dans notre 

centre de Chup. Leur « mission » : aider les élèves, surtout les 
lycéens, en maths, physique, biologie et anglais , les 
familiariser avec internet (Word, Excel,..), et faire quelques 

menus travaux dans le centre, surtout de la peinture (WC, 
couloirs). Nous ne devrions pas tarder à recevoir quelques 
nouvelles de leur installation. 

La rentrée de nos élèves, en 

janvier, s’est déroulée sans 
problème, et le parrainage a été 
remis à chacun. 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En France 

Plus haut, nous disions que l’AER, avec les parrains et les 
donateurs, fait ce qu’elle peut pour aider les enfants. 
Certains réussissent mieux que d’autres, et nous voudrions, 

ici, vous montrer la lettre qu’un enfant, devenu grand, écrit à 
sa marraine pour la remercier. Une lettre touchante que 
celle-ci a bien voulu partager avec nous. Merci à elle. 

 
 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le 24 mars prochain, nous présenterons l’AER à 

l’association « Le rendez-vous des voyageurs », à Toulouse au 
cours d’une soirée auberge espagnole. Tous les parrains des 
alentours sont bien sûr les bienvenus. Plus d’informations le 
mois prochain. 

Un voyage au Cambodge s’organise en ce moment. Vous 

avez sûrement reçu un message vous en informant. 10 jours, 
avec une possibilité d’extension de 4 jours, au tout début 

décembre. L’occasion pour les parrains et marraines de 
rencontrer ou de revoir leur filleul-e, de visiter le centre de 
Chup, quelques villages, et de faire du tourisme avec un 
guide francophone. Si vous ne vous êtes pas encore décidé, il 
est encore temps de vous préinscrire.  

EN bREf… 

Barbie khmère. Imaginée par…un étudiant en 

informatique, les costumes de cette poupée s’inspirent des 
différentes cultures et villes du Royaume. 

 

Deux jeunes étudiantes agronomes toulousaines sont en 

mission humanitaire au Cambodge pour aider les 
agriculteurs. Elles ont des idées novatrices comme la 
création de potagers sur pilotis pour faciliter le maraîchage, 
la gestion du compost liquide,…  Ah !! ces Toulousains !!  

En France 



 

 

 

Siem Reap a accueilli, fin janvier, le festival du riz. Celui-ci 

est considéré comme « l’or blanc » du Cambodge. 
Rappelons que le riz « Angkor jasmine » a remporté le titre 
de meilleur riz du monde à 4 reprises, titre qui, en 2022, est 
revenu au « Phkar Rumdoul » !... 

Dessert au riz glutineux, à consommer avec 
modération… 

Le riz glutineux, ou gluant, noir ou 
blanc,est une variante du riz 
« classique », plus chargé en 
amylopectine, apprécié pour sa 
texture collante. 

 

Si ce riz est utilisé pour des préparations salées, cuites à la 
vapeur dans des feuilles de bananier ou de lotus, il est très 
apprécié dans un dessert, le « ta-paé » (តាបប្៉ែ)  

Après l’avoir cuit à l’eau, on le mélange avec de la levure, on 
façonne des boulettes et on le conserve dans un récipient 

fermé pendant 2 ou 3 jours dans un endroit tiède. L’amidon 
et la levure forment…de l’alcool de riz… On rajoute alors un 
sirop de sucre aux boulettes qu’on conseille de manger 
« avec modération » ! 
Voir la vidéo :  https://youtu.be/kKCKuRn3Cnw?t=23 

 
On sert chaque jour à nos petits 
élèves de l’école de Kone Damrey 

le « bobor », ou « bâ-bâ », (ប្ប្រ). Il 
s’agit encore là de riz, bien sûr, 

mais sans alcool cette fois ! C’est 
une bouillie de riz souvent 
consommée au petit déjeuner, et 
un mets cambodgien très 
populaire. On fait cuire du riz, 
blanc celui-ci, dans de l’eau, 
obtenant ainsi une bouillie plus ou 
moins épaisse. A celle-ci, on ajoute 
quelques légumes, du poisson ou 
des crevettes. 

 

 


